
JEUDI 

Évangile de Jésus Christ  selon saint Luc (13, 31-35) 

À ce jour-là, quelques pharisiens s’approchèrent de Jésus pour lui dire : « Pars, va t’en 

d’ici : Hérode veut te tuer. » Il leur répliqua : « Allez dire à ce renard : voici que 

j’expulse les démons et je fais des guérisons aujourd’hui et demain, et, le troisième jour, 

j’arrive au terme. Mais il me faut continuer ma route aujourd’hui, demain et le jour 

suivant, car il ne convient pas qu’un prophète périsse en dehors de Jérusalem. 

Jérusalem, Jérusalem, toi qui tues les prophètes et qui lapides ceux qui te sont envoyés, 

combien de fois ai-je voulu rassembler tes enfants comme la poule rassemble ses 

poussins sous ses ailes, et vous n’avez pas voulu ! Voici que votre Temple est abandonné 

à vous-mêmes. Je vous le déclare : vous ne me verrez plus jusqu’à ce que vienne le jour 

où vous direz : Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur ! » 

- .Acclamons la Parole de Dieu 

 

Commentaire 

La vie de Jésus se consume en une passion qui le pousse en direction 

de Jérusalem. Malgré les conseils, il est déterminé à s’y rendre. Sa 

route, c’est lui qui décide. Nulle part ailleurs qu’au cœur du peuple de 

Dieu il n’a voulu accomplir sa mission. 

Jésus monte ainsi vers Jérusalem. Il monte vers sa mort. Mais ce n’est 

pas un condamné à mort ordinaire, il est conscient d’aller vers un 

accomplissement. Il sait ce vers quoi il marche. Il s’en remet à Dieu 

du soin de prolonger sa mission. Il mourra au jour que lui-même 

décide. 

Jérusalem c’est la ville de la révolte contre Dieu, du refus de Dieu. 

Mais c’est toute la terre et toute l’humanité qui est symbole de cette 

ville : les humains ne cessent de rejeter Dieu, de le juger. 

L’offre de salut, de la protection, de la tendresse de Dieu a été 

repoussée. « Vous n’avez pas voulu! » 
 


